
 

 

 

 
 

 

 

 

 
      

        
Nous prions :  
Avec les défunts de la semaine : Henri HAMET -- Guillaume ZARA 

Samedi 13:   Dominique GRASSI 
Dimanche 14 : Jeanine ZANARDI – Marguerite FLEURY-LEGUY -- Rui MARQUES 

 

Du vendredi 19 à la soirée du samedi 27 : PESSA’H 2019 pour nos frères juifs 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Vendredi 26 : 18 h 30, messe à la chapelle avec les familles des défunts accompagnés ce mois 
 au crématorium. 

 

Samedi 27 : 14h 30, mariage de Pauline PATUREL et Quentin BERNARD 
 

Dimanche 28 :  baptême de Victor GUDEFIN 
 

Lundi 29 : 19 h 15, préparation de la liturgie des 4 et 5 mai 
   19 h 45, préparation de la liturgie des 11 et 12 mai 
 

Mardi 30 : 17 h 30, catéchèse primaire 
 
 

Samedi 13 et dimanche 14 : BÉNÉDICTION DES RAMEAUX PENDANT LES OFFICES 
 

Lundi 15 :  17h-18h, MÉNAGE DE L’ÉGLISE, TOUTES LES BONNES VOLONTÉS SONT BIENVENUES 
 

Mardi 16 :   19 h 30.à la cathédrale, MESSE CHRISMALE 
 

Mercredi 17 :  8 h à 20 h, JOURNÉE DU PARDON À SAINT-MICHEL 
 

Jeudi 18 :  19 h 30, OFFICE DE LA SAINTE CÈNE 
 

Vendredi 19 :  15 h 00, CHEMIN DE CROIX 

   20 h 30 au Sacré-Cœur, OFFICE ŒCUMÉNIQUE 
 

Samedi 20 :  21 h 00, VEILLÉE PASCALE  
 

Dimanche 21 : 10 h 30, MESSE DU SAINT JOUR DE PÂQUES 
Pendant la messe, baptême de Constance PARACHINI-LOISEAU 

 

  17 h 30, concert de la chorale La CROCH’CHŒUR : 
 Les voyageurs du temps, D’aujourd’hui au Xème siècle 

13 et 14 avril 2019 

Dimanche des Rameaux 

Et de la Passion 

SAINT JOSEPH  DE  DIJON 

 
 

1-3 rue du Havre - 21000 - DIJON 
 03.80.55.34.60   09 521 39 451 

paroisse.st.jo@free.fr  
http://paroisse.st.jo.dijon.free.fr 

 
 
 

mailto:paroisse.st.jo@free.fr
http://paroisse.st.jo.dijon.free.fr/


PAR LA GRÂCE DES RAMEAUX,  
NOUS DEVENONS LA CITE DE DIEU  
ACCUEILLANTE À LA PAIX DE JESUS  
 

PROPHETE ZACHARIE 
Chap. 9, 9-10 
Exulte de toutes tes forces, ville de Dieu   

Pousse des cris de joie, Jérusalem ! 
Voici ton roi qui vient vers toi : 

il est juste et victorieux, 
humble et monté sur un âne, 

un âne tout jeune. 
Il fera disparaître les chars de guerre, 

et  les chevaux de combat ; 
il brisera l'arc de guerre. 

Son règne s'étendra d'une mer à l'autre, 
et il proclamera la paix aux nations. 

 
Que fait-on à la fête des Rameaux ? On vient à la messe, les 
bras chargés de bouquets qui sentent bon et qu’on doit 
même faire bouger pendant la prière.  
Puis, quand on repart, on fait entrer la verdure dans les 
maisons, on 
en partage 
avec les 

voisins ; 
souvent quelques branches rejoignent les 
tombes du cimetière. Ce que l'on fait ce jour-là, 
c'est ce que pourraient être toutes nos vies. 

Le Christ entre chez nous. Le Christ est apporté 
par nous. Tout naturellement, chacun de nous 
porte un peu de Christ ! 

Nous aimons marcher comme lui. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

AUX RAMEAUX  

PRINTEMPS  

DE DIEU  

PRINTEMPS DES 

HOMMES 
FAIS PARAITRE TON JOUR 

 

Par la croix du Fils de Dieu, signe levé 
Qui rassemble les nations, 

Par le corps de Jésus-Christ dans nos prisons, 
Innocent et torturé, 

Sur les terres désolées, terres d'exil, 
Sans printemps, sans amandier. 

 

FAIS PARAÎTRE TON JOUR 
ET LE TEMPS DE TA GRÂCE, 
FAIS PARAÎTRE TON JOUR : 

QUE L'HOMME SOIT SAUVÉ ! 
Par la croix du bien-aimé, fleuve de paix 

Où s'abreuve toute vie, 
Par le corps de Jésus-Christ 

hurlant nos peurs dans la nuit des hôpitaux, 
sur le monde que tu fis pour qu'il soit beau 

et nous parle de ton nom. 
 
 

Par la croix du serviteur, porche royal 
Où s'avancent les pécheurs, 

Par le corps de Jésus-Christ, nu, outragé, 
Sous le rire des bourreaux, 

Sur les foules sans bergers et sans espoir, 
Qui ne vont qu'à perdre cœur. 

 

Par la croix de l'Homme-Dieu, arbre béni, 
Où s'abritent les oiseaux, 

Par le corps de Jésus-Christ, recrucifié, 
Dans nos guerres sans pardon, 

Sur les peuples de la nuit et du brouillard 
Que la haine a décimés. 

 

Par la croix du premier-né, Alléluia, 
Le gibet qui tue la mort, 

Par le corps de Jésus-Christ, Alléluia, 
La vraie chair de notre chair. 

Sur la pierre des tombeaux, Alléluia 
Sur nos tombes à venir. 

 

Alléluia, Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 
Alléluia, Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 
Alléluia, Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

 

Didier Rimaud / Jacques Berthier 



JEUDI DU LAVEMENT DES PIEDS ET DU DON DU PAIN ET DU VIN 
19h30   Office avec les jeunes des sacrements de confirmation et de 
communion 
 

Une fois de plus Jésus déplace et dérange les pratiques : non seulement c’est lui le maître, 
qui va laver les pieds, mais en plus, il va le faire au plus mauvais moment… pendant le repas… Ce 
n’est pas normal, ce n’est pas logique. On n’interrompt pas de la sorte un repas. Ou alors si on le 
fait, c’est qu’il y a une urgence ! 
 

Parce que nous connaissons la suite de l’histoire, nous savons nous qu’il y avait 
effectivement une urgence. Nous savons que ce repas est le dernier de Jésus avec les siens. Nous 
savons qu’il va leur échanger ses dernières paroles, avant d’être trahi, arrêté dans la nuit, jugé, 
condamné à mort et crucifié. Nous savons nous, tout ce qui va 
se passer par après et nous pouvons donc discerner l’urgence 
de poser un acte qui soit fort et fondateur pour la 
communauté qui très prochainement va se retrouver seule. 

Ce qui compte, c’est que celui qui reçoit, celui qui est 
servi, soit considéré dans sa plénitude, de corps et d’esprit et 
que tout son être soit associé à ce qu’il lui est donné de vivre.  
Dans ce geste de Jésus nous avons à comprendre qui nous 
sommes : des humains, rien que des humains, mais des 
humains aimés et choyés. Nous sommes des humains qui 
pouvons être servis et à notre tour servir, des humains qui 
pouvons choisir de nous abaisser pour être à l’écoute de 
l’autre, des humains que Jésus a choisis pour une chose 
répondre à l’attente urgente du monde. 

Nous que le Christ bouleverse et relève… nous qui sommes appelés à le suivre et à 
l’imiter… Nous, brins d’une humanité, pour laquelle il meurt sur une croix et ressuscite au matin ! 
Nous, qu’il aime jusqu’au bout et qu’il invite à vivre en sujet ! 

Il y a nous, il y a vous… à qui revient sans cesse sa question, comme un aiguillon de vie,  
            « COMPRENEZ-VOUS, CE QUE J’AI FAIT POUR VOUS ? » 

Pasteur Gwenaël BOULET de Dijon 

 
 

Vendredi Saint   
 

 Chemin de croix à Saint-Joseph à 15h 
 En communion avec toutes les Églises chrétiennes pour l’office œcuménique à 20h30 
en l’église du Sacré-Cœur Dijon    

 
Quand le fouet a déchiré 

L'Homme-Dieu, 
Quand on a frappé l'amour innocent, 

On attendait ce jour-là 
Que les pierres crient, 

Mais les pierres se sont tues, 
La colère s'est perdue 

Dans l'oubli, dans l'oubli. 

 

 Quand on a cloué au bois 
L'Homme-Dieu, 

Quand on a dressé l'amour sur la croix, 
On attendait ce jour-là  

Que s'ouvre le ciel, 
Le ciel n'a pas répondu, 

La prière s'est perdue  
Dans la nuit, dans la nuit. 

 
 

 



 

21h Samedi Saint  

Un feu nouveau dans la nuit 
 
Dimanche 10h30  Le jour nouveau  
Le Saint jour de Pâques 
 

-- Que faire, ô mon Dieu que faire ? 
-- Aimer. Aimer est difficile. Aimer n'est pas un bonheur. 
Aimer n'est pas un échange où chacun trouve son 
compte. Aimer, c'est tout donner, tout ! Et perdre ce 
qu'on a donné. 
-- Oh ! Mon Dieu, comment pourrai-je ? 
-- Prends aujourd'hui le chemin. Le chemin te conduira. Aime, n'aie pas peur de ta peine. 
L'Amour est plus fort que la peine. 

Marie Noël « la rose rouge ». 

 
Le monde n'est pas sans Dieu et Dieu n'est pas sans le monde. Dieu est en ce monde, et le 
monde en Dieu. Dieu ne doit pas être compris comme « l'être suprême » au-dessus, en 
dehors, au-delà de ce monde, comme faisant concurrence au monde, mais comme la réalité  
la plus profonde au coeur des choses, dans l'homme lui-même, dans l'histoire universelle, 
comme la transcendance dans l'immanence. Dieu en mouvement, capable d'une 
désappropriation dans ce monde, prêt à souffrir dans et avec ce monde, disposé à un 
engagement pour et avec l'homme, agissant dans l'histoire, se révélant dans l'histoire, 
parlant dans l'histoire. 

Hans Küng « Incarnation de Dieu » 

 

Quand nous sommes en état d’amour et d’offrande,  
Quand nous faisons de tout notre être un présent et un 
cadeau  
C’est du bon travail, c’est « bien », tout simplement,  

C’est pourquoi Dieu n’est  qu’amour. 

Il n’y a pas d’autre bien que celui-là … 
C’est un monde nouveau en lequel Jésus nous introduit  
Lorsqu’il nous confie ce suprême secret. 
Il nous établit dans une sorte d’égalité avec Dieu … 

Aimer, aimer toujours plus, aimer davantage,  
Aimer dans un dépouillement plus grand et dans une 
pureté plus radicale … 
Il n’y a plus qu’une seule et indivisible respiration … 
C’est un monde nouveau, de grandeur et de beauté, de 
dignité,  
Un monde où l’on est libre, un monde qui exclut la peur. 

MAURICE ZUNDEL « ÉMERVEILLEMENT ET PAUVRETÉ » 

Si tu crois qu'un sourire est plus fort qu'une arme, Si tu crois à la puissance d'une main 

offerte, Si tu crois qu'être différent est une richesse et non pas un danger, Si tu peux te 

réjouir de la joie de ton voisin,   Alors la paix viendra 

   UN JOUR DE PLUS COMMENCE.  
JÉSUS EN MOI VEUT LE VIVRE.  

IL NE S'EST PAS ENFERMÉ. 
IL A MARCHÉ PARMI LES HOMMES. 

 

AVEC MOI IL EST  
PARMI LES HOMMES 

D’AUJOURD’HUI. 
 

Madeleine DELBRÊL 
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